
Résumé des fois précédentes



Un monde parfait…1



Une relation brisée…

2



Abram

Qui deviendra…Abraham

3



Un cadre de vie…4



Exode 20. 1 Alors Dieu prononça toutes ces paroles :  Je suis l’Éternel, ton Dieu, qui t’ai 

fait sortir d’Égypte, de la maison d’esclavage.  Tu n’auras pas d’autres dieux devant 

moi.

- Tu ne te feras pas de sculpture sacrée ni de représentation de ce qui est en haut dans le 

ciel, en bas sur la terre et dans l’eau plus bas que la terre. 

- Tu ne te prosterneras pas devant elles et tu ne les serviras pas, car moi, l’Éternel, ton 

Dieu, je suis un Dieu jaloux. Je punis la faute des pères sur les enfants jusqu’à la 

troisième et la quatrième génération de ceux qui me détestent, et j’agis avec bonté 

jusqu’à 1000 générations envers ceux qui m’aiment et qui respectent mes 

commandements. 

- Tu n’utiliseras pas le nom de l’Eternel, ton Dieu, à la légère, car l’Eternel ne laissera 

pas impuni celui qui utilisera son nom à la légère. 



- Souviens-toi de faire du jour du repos un jour saint. Pendant six jours, tu 

travailleras et tu feras tout ce que tu dois faire. Mais le septième jour est le 

jour du repos de l’Éternel, ton Dieu. Tu ne feras aucun travail, ni toi, ni ton 

fils, ni ta fille, ni ton esclave, ni ta servante, ni ton bétail, ni l’étranger qui 

habite chez toi. En effet, en six jours l’Éternel a fait le ciel, la terre, la mer et 

tout ce qui s’y trouve, et il s’est reposé le septième jour. Voilà pourquoi 

l’Éternel a béni le jour du repos et en a fait un jour saint. 

- Honore ton père et ta mère afin de vivre longtemps dans le pays que 

l’Éternel, ton Dieu, te donne. 

- Tu ne commettras pas de meurtre. 

- Tu ne commettras pas d’adultère. 



- Tu ne commettras pas de vol. 

- Tu ne porteras pas de faux témoignage contre ton prochain. 

- Tu ne convoiteras pas la maison de ton prochain ; tu ne convoiteras pas la 

femme de ton prochain, ni son esclave, ni sa servante, ni son bœuf, ni son 

âne, ni quoi que ce soit qui lui appartienne. » 



Ecclésiaste 2. 1 Je me suis dit dans mon cœur : « Allons ! Essaie la joie et tu 

goûteras au bonheur ! » J’ai constaté que cela aussi, c’était de la fumée. 2 

J’ai traité le rire de folie et j’ai dit, à propos de la joie : « A quoi sert-elle ? » 

3 J’ai imaginé, dans mon cœur, de livrer mon corps au vin tout en me 

conduisant avec sagesse et de m’attacher à la folie jusqu’à ce que je voie ce 

qu’il est bon pour les humains de faire sous le ciel tout au long de leur vie. 4 

Je me suis lancé dans de grandes entreprises : je me suis construit des 

maisons, je me suis planté des vignes, 5 je me suis fait des jardins et des 

vergers et j’y ai planté toutes sortes d’arbres fruitiers. 6 Je me suis fait des 

réservoirs pour arroser des pépinières. 



7 J’ai acheté des serviteurs et des servantes ; j’en ai eu d’autres, nés chez 

moi. J’ai aussi possédé des troupeaux de bœufs et de brebis, plus que 

n’importe qui avant moi à Jérusalem. 8 J’ai même amassé de l’argent et de 

l’or, les richesses des rois et des provinces. Je me suis procuré des chanteurs 

et des chanteuses et ce qui fait le plaisir des hommes : des concubines en 

quantité. 9 Je suis devenu grand, plus grand que n’importe qui avant moi à 

Jérusalem, sans rien perdre de ma sagesse. 10 Je n’ai rien refusé à mes yeux 

de tout ce qu’ils réclamaient, je n’ai privé mon cœur d’aucune joie. En 

effet, mon cœur était réjoui par tout mon travail, et c’est toute la part que 

j’en ai retirée. 



11 Puis j’ai réfléchi à tout ce que mes mains avaient entrepris, à la peine 

que j’avais eue pour le faire, et j’ai constaté que tout n’est que fumée et 

revient à poursuivre le vent. Il n’y a aucun avantage à retirer de ce qu’on 

fait sous le soleil. 

12 J’ai réfléchi à ce qui caractérise la sagesse, la folie et la stupidité. — En 

effet, que fera l’homme qui succédera au roi ? N’est-ce pas ce qu’on a déjà 

fait ? — 13 J’ai vu que la sagesse a sur la folie le même avantage que la 

lumière sur l’obscurité : 14 le sage a ses yeux bien en place, tandis que 

l’homme stupide marche dans l’obscurité. Toutefois, j’ai aussi reconnu que 

le même sort est réservé à l’un et à l’autre, 



15 et je me suis dit dans mon cœur : « J’aurai le même sort que l’homme 

stupide. À quoi m’a-t-il donc servi d’être plus sage que lui ? » Et je me suis 

dit dans mon cœur : « C’est encore de la fumée. » 16 En effet, le souvenir 

que l’on garde du sage n’est pas plus durable que celui que l’on garde de 

l’homme stupide, puisque, dès les jours suivants, tout est oublié. Comment 

se fait-il que le sage meure tout comme l’homme stupide ? 

17 Alors j’ai détesté la vie. Oui, ce qui se fait sous le soleil m’a déplu, car 

tout n’est que fumée et revient à poursuivre le vent. 18 J’ai détesté tout le 

travail que j’ai accompli sous le soleil et dont je dois laisser la jouissance à 

l’homme qui me succédera. 



19 Et qui sait s’il sera sage ou fou ? Pourtant, il sera maître de tout mon 

travail, de tout le fruit de ma sagesse sous le soleil. Cela aussi, c’est de la 

fumée. 

20 J’en suis venu à désespérer à cause de toute la peine que je me suis 

donnée sous le soleil. 21 En effet, un homme peut travailler avec sagesse, 

savoir-faire et succès, et il doit laisser le produit de son travail à un homme 

qui ne s’est donné aucune peine pour cela. Cela aussi, c’est de la fumée et 

c’est un grand malheur. 22 Oui, que retire l’homme de tout son travail et 

des préoccupations de son cœur, alors qu’il se donne tant de peine pour cela 

sous le soleil ? 23 Ses journées ne sont toutes que souffrance et son activité 

n’est que chagrin. Même la nuit, son cœur ne connaît pas le repos. Cela 



23 Ses journées ne sont toutes que souffrance et son activité n’est que chagrin. Même la 

nuit, son cœur ne connaît pas le repos. Cela aussi, c’est de la fumée. 

24 Le seul bonheur, pour l’homme, consiste à manger, à boire et à se donner du plaisir 

dans son travail, mais cela aussi, je l’ai bien vu moi-même, dépend de Dieu. 25 En effet, 

qui peut manger et jouir de quelque chose, en dehors de moi ? 26 Oui, à l’homme qui 

lui est agréable il donne la sagesse, la connaissance et la joie, mais au pécheur il réserve 

la tâche de récolter et d’amasser des biens afin de les donner à celui qui est agréable à 

Dieu. Cela aussi, c’est de la fumée et cela revient à poursuivre le vent. 



Quel chemin pour notre vie…



Quel chemin 

pour notre vie ?

- S’imposer une discipline de vie 

- Apprendre et respecter les 

commandements de Dieu.

- Faire respecter, imposer ces 

commandements aux autres.



- Je choisis moi-même pour 

moi-même.

- Je choisis ce qui me fait 

plaisir.

- J’explore par l’expérience 

tout ce qui me semble bien 

pour moi, pas de limites pas 

de tabou.



Fidèle. Calogéro

Fidèle à son quartier

Fidèle à ses choix

Fidèle à son café

Et à sa mauvaise foi, hey

Fidèle à ses idées

Fidèle à rien du tout

Fidèle à sa moitié

Fidèle jusqu'au bout, hey

Fidèle à ses tourments

Fidèle à ses manies

Fidèle à ses parents

Et aux sourires complices



Et aussi à ses vices, hey

Fidèle à ses amis

Fidèle à Paris

Pris en flagrant délit

Infidèle au lit, oui

Fidèle à ses promesses

Fidèle à sa jeunesse

Aux souvenirs aussi

Fidèle à sa folie

Et à sa connerie aussi, oui oui

oui

Fidèle à ses principes

A son sale caractère

Fidèle à son équipe

Aux parfums de sa terre



Fidèle à son église, aux péchés, 

aux croyances, aux Gondoles à 

Venise

Fidèle à son enfance

aux croyances, aux Gondoles à 

Venise

Fidèle à son enfance

Et à son sixième sens

Fidèle aux secondes magiques

Aux lumières fantastiques

Mais surtout toujours fidèle à 

la musique

Oui fidèle à la musique

Oui fidèle à la musique

Oui fidèle à la musique



Quels sont les résultats ?



- Un standard de moralité

-Une vie en société mieux ordonnée, 

- Des valeurs communes pour 

déterminer le bien et le mal.

Les +

Les -
- Un désir de se cacher et de la 

culpabilité pour ceux qui «n’y 

arrivent pas».

- De l’hypocrisie et de l’orgueil pour 

ceux qui pensent y arriver



- Je réfléchis par moi même

- Je fais ce que j’ai choisi 

de faire.

- Moins d’hypocrisie, moins 

de culpabilité ressentie.

Les +

Les -
- Vie sociale basée sur l’égo.

- Aucun support objectif pour 

distinguer le mal du bien 

- Risque élevé de finir dans une 

impasse



Le virus du péché est toujours

présent et actif en moi, mais je

limite, contrôle partiellement ses

symptômes visibles



Le virus du péché est présent 

et actif en moi, je laisse 

s’exprimer ses manifestations, 

et éventuellement je les assume



Dans les deux cas, ma relation brisée avec 

un Dieu parfait ne peut être rétablie…



Et moi ???

Quel chemin 

pour ma vie ???


